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ANTIQUITÉS

Meubles anciens de tous genres 
successions, tableaux de grande 
valeur, bronze argenterie, etc 
Payons très bons prix allons par­
tout. acceptons frais vires 

Composez un seul numéro
832-1930

876, rue St-Augustin Breakeyville

L’ECONOMIE

Le PIB 
en hausse 
de 9.2%

♦ Le Quebec a affiche 
une hausse de son produit 
intérieur bnjt supérieure à 
celle du Canada et des 
États-Unis: 9.2% contre 
8.6% et 6% respective­
ment. Deux faits saillants; 
la part des salaires dimi­
nue constamment et les 
Québécois ont relâché leur 
bas de laine.
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LE SPORT
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Lafleur
négocie
avec
Esposito

é Guy Lafleur est pré­
sentement à New York 
en train de négocier 
avec les Rangers de Phii 
Esposito. Il est même 
question qu'il fasse le 
camp d'entrainement 
de... Trois-Rivières.

Tabloïd SPORT

L’EDITORIAL

Le policier 
devant de 
vrais juges

é II y a un urgent besoin 
de réforme policière. La 
Commission de police du 
Québec est inefficace. Ses 
recommandations ne sont 
pas appliquées. Le minis­
tre Marx prendra-t-il ses 
responsabilités?
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Fin de la 
grève de 
l’amiante

♦ THFTFORD MEVES- Les 425 Mé­
tallos à l'emploi du producteur Lac 
d'amiante du Quebec Ltee, dans la ré­
gion de Thetford Mines, retourneront 
au tras-ail lundi après une grève qui 
durait depuis trois mois.

par Fortunat MARCOUX

C est par un vote majoritaire à 66 
pour 100 (233 contre 122), que ces em­
ployes rémunérés à l'heure ont ratifie, 
hier soir, au cours d’une reunion qui a 
dure anq heures, l'entente de prinape 
intervenue la nuit precedente entre leur 
.syndicat et l’employeur pour le renou­
vellement de leur convention collective 
de travail. Cet accord mettait un terme 
au blitz de négociations commence di­
manche dernier en presence du condla- 
teur Claude Defoy.

Avant la tenue du vote, les diri­
geants du svmdicat de même que le di­
recteur provincial du Syndicat des mé­
tallos, Clement Godbout, avaient 
recommande aux membres l’accepta­
tion des dernières offres patronales 
Surplus actuariel

Le btigc concernant la propriété du 
surplus actuariel de $12 millions de la 
caisse de retraite et qui avait cte un 
facteur determinant lors du vote en fa­
veur de la grève, demeure entier Les 
negociatioas étant dans l’impasse la 
plus totale dans ce dossier complexe, les 
parties ont convenu de larsser le pouvoir 
judiciaire trancher la question.

Trois jours après le déclenchement 
de la grève le 23 mai. la compagnie avait 
prévenu les employes que le conflit s'é-
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Les 10 provinces unanimes: ii 
faut baisser les taux d’intérêt

♦ SASKAT(X)N — Les dix premiers 
ministres des provinces ont décidé 
unanimement hier d'entreprendre une 
nouvelle offensive pour obtenir une 
réduction des taax d'intérêt au pavs.

par André FORGUES
em'oye speciaJ

Reunis à Saskatoon à l'occasion de 
leur 29ème conference annuelle, les dix 
ont mandaté le premier ministre de la 
Saskatchewan. M. Grant Devine, pour 
qu'il se rende si nécessaire jusque dans 
le bureau du gouverneur de la banque 
centrale. M. John Crow, afin de le con­
vaincre de relâcher la pression sur les 
taux d'intérêt.

Pour le premier ministre du (Qué­

bec, les raisons qui justifient cette de­
mande sont nombreuses: les reserves 
de la Banque du Canada (au-delà de $16 
milliards) sont elevees. l'inflation ne me­
nace pas vraiment, le dollar canadien se 
maintient à un niveau eleve par rapport 
a la devise américaine et les taux d’intè- 
rét eleves gonflent le service de la dette 
des gouvernements, ce qui entraînent 
des hausses de taxes qui alimentent l’in­
flation qu'on veut combattre

tngage depuis plusieurs mois dans 
une campagne sur cette quesbon, M 
Bourassa ajoute que le maintien de taux 
trop élevés stimule des investissements 
financiers spéculatifs au détriment d’in­
vestissements productifs.
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CEPAL

C.Le Cepal fait ses premiers pas
♦ Le seul voilier canadien inscrit dans la transat Carisberg 88. le Cepal, un 

catamaran de 60 pieds représentant la region du Saguenay Lac-Saint-Jean, a 
finalement fait ses premiers milles marins, hier soir, à moins de trois jours du 
départ C'est presque un miracle pour un voilier arrivé à Québec en pièces 
détachées, il y a 10 jours. Sitôt les voiles hissées, l'équipage s'est mis à danser sur 
la trempoline, à peu prés comme des enfants qui viennent de construire un jouet et 
qui s'aperçoivent qu'il fonctionne comme prévu. Le Cepal, colore vert et rose, porte 
le numéro 73 et il est skippé par le Chicoutimien Marc Perron.

La Transat en page A-3

Un Québec 
policé»«

♦ OTTAWA (PC) — Le 
Québec était la province la 
plus assujettie au contrôle po­
licier l'an dernier puisqu'on y 
comptait un policier pour 478 
habitants, selon un rapport de 
Statistique Canada.

L’agence fédérale precise 
que le Canada daas son entier 
a une proportion d'un policier 
par 488 habitants. Seul le Que­
bec a un ratio moias eleve.

La province ou l’on retrouve 
proportionnellement le moins 
grand nombre de pobciers est 
rile-du-Prince-Edouard. avec 
un policier par 692 habitants.

Le nombre total de policiers 
a augmenté de 2.1 pour 1(X) 
l’an dernier, passant à 52,510. 
Quant au personnel civil de la

Lire 4-2, POUCE
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Pêcher sans s’exiler
♦ Trop de pécheurs à la ligne sont encore convaincus qu’ils 
doivent s'exiler pour récolter des poissons dignes d'étre montres 
aux copains. Pourtant ils pourraient prendre des poissons éton­
nants presque dans leur arriere-cour... comme Robert Bizier, de 
Bemiéres. montrant un maskinongé pris au lac Sergent
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Nouvelles dénonciations
Les conservateurs 
dans l’eau chaude

♦ OTTAW A (PC) — Des ac­
cusations de favoritisme et de 
pots-de-vin ont plongé le gou­
vernement Mulroney dans rem­
barras. hier, aux Cx)mmunes.

l a penode des questioas n’e- 
tait pas sitôt ouverte en Chambre 
que l'opposihon liberale récla­
mait la tenue d’une enquête par­
lementaire sur les allégations 
faites, hier, dans le quotidien la 
Presse par la deputee coaserva- 
tnce de Rosemont. Mme Su­
zanne Blais-Grenier, selon la­
quelle « le favoritisme politique 
continue de se développer (au 
sein du Parti coaservateur) » au 
moyen notamment d’un «sys­
tème de péage sur les contrat.s ».

Iæs deputes Don Boudna ei 
Jean-Oaude Malépart ont sug­
géré au gouvernement de défé­
rer tout le dossier à un comité 
paricmentaire. afin que la lu­
mière soit faite sur cette affaire 
avant les prochaines electioas 

(Quelques instants plus tard. le 
liberal Bob Kaplan soulevait une 
autre affaire devant les Com­
munes. indiquant que la GRC 
av-ait demandé la collaboration 
du TTil afin de « vérifier la possi­
bilité qu’une compagnie amén- 
caine ait verse des pots-de-vin à 
un politicien canadien» daas le 
but d’obtenir un contrat du gou­
vernement
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A voir: baleines, rorquals, dauphins et chevreuils
♦ GOLFL DU SAI\T-LAl - 

RENT — Peut-on dans la même 
joumee voir des baleines, des ror­
quals. des dauphias et., un cerf 
de Virginie saas aller au jardin 
/oologique ?

par Norman DEUSLE
de la Presse canadienne
La vingtaine de passagers qui 

ont quitté mercredi à bord du Nor- 
dik-Express le port de Sept-lles en 
direchon de l’ile d’Anücosü puis de 
Havre-Saint-Pierre ont eu en quel­
ques heures cette chance 
inespérée.

Le Nordik-Express est œ navi­
re de Relais Nordik. une filiale du 
groupe Desgagnes, qui dessert sur 
une base hebdomadaire la lointai­
ne Basse Côte-Nord à partir des 
ports de Rimouski et de Sept-lles 
Outre une poignee de passagers, il 
transporte egalement dans des 
conteneurs les provisioas de la se­
maine des 6.(X)0 habitants de la 
Côte dis.semines dans une ving­
taine de villages non relies par 
route

Dr .Sept-lles a Port-Menier,

une traversée d’une durée de huit 
heures, le Nordik-Express a offert 
a ses passagers une vue exception­
nelle sur des rorquals, sur un trou­
peau de dauphias et sur une balei­
ne qui se prélassaient dans les

Une série

Le long de la 
Basse-Côte 2-

N.
#!•

N

JSLr ''i

Le Nordik Express quitte Sept-iles le mercredi pour entreprendre sa 
tournée hebdomadaire des villages de la Moyenne et de la Basse 
Côte-Nord. C'est un cargo de 70 metres de long, amenage pour aussi 
accueillir quelques passagers

eaux du golfe du Saint-Laurent 
Ije navire est passe particuliè­

rement près de la baleine. Toas les 
pas.sagers. même ceux qui étaient 
ferras-sés par le mal de mer, se 
sont déplacés pour apercevoir et 
photographier le mammifère en 
train d’émerger des vagues puis de 
plonger graaeusement

En soiree, le Nordik-Express 
s'est arrêté à Port-Menier, chef- 
lieu et port de l’ile d’Anticosti 

De 21 h à 23 h, l’équipage y a 
décharge 16 conteneurs et quatre 
véhicules de type «pick up» a 
l’aide de la grue fixée sur le navire 
Pendant ce temps, le commissaire 
de bord Louis Bruneau a guidé les 
pas.sagers sur terre daas une ca­
mionnette a la lisière de la forêt 
toute proche, en promettant une 
surprise

La surpn.se était au rendez- 
vous ; un cerf de Virginie qui s’a­
breuvait dans un ruis.seau. H a fige 
a l'approche du véhicule, ce qui a 
donne à tout le monde l’occasion 
de l’aperrevoir pendant quelques 
secondes

n faisait toutefois trop noir et

l ubscunte a empêche les vxsiteurs 
de photrigraphier l’animal pour la 
postenté.

Un contrôle severe de la chas­
se depuis quelques années a per­
mis à la population de cerfs de Vir­
ginie de proliférer dans l’ile 
d Anticosti et il est très facile d’en 
apercevoir, même a proximité du 
village de Port-Menier, a expliqué 
un membre de l’équipage du 
navire

La traversée de nuit entre 
Port-Menier et HavTe-Saint-Pierre 
dure anq heures C’est l’occasion 
pour les passagers de prendre 
quelques heures d un sommeil ré­
parateur dans les cabines du 
navire.

II y a beaucoup moias de car­
gaisons déchargées par navire au 
Havre-Saint-Pierre car ce village 
de 4,tXJ0 habitants est relié au re­
seau routier du (^ebec depuis 
1976 Beaucoup de marchandises 
y arrivent par camion

Ce n'est pas le cas de Baie- 
Johan-Beetz et de Natashquan 
qu’aucune route ne relie à .Sept- 
lles et que nous visiterons 
demain.9

4 l
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AMIANTE...
termserajt s Us persistaient daas leur volonté de toucher a ce -.urplus 

compagnie maintient toujours que cet excédent de $12 millions 
lui appartient étant donne que le regime de retraite a ete souscrit en 
entier par elle. D'autre part, les mineurs soutiennent que ce surplus 
est leur propnete et que l'argent que l’employeur a depose dans le 
fonds provient de concessions salanales 
Indexation maintenue

D'une duree de trois ans, rétroactif au 28 fevner dernier, le nou­
veau contrat de travaU maintient l’indexation complete du revenu au 
coût de la vie pour les deux prenueres années. Le boni de vie chère 
sera encore mtegre annuellement a l’echelle salariale Selon des 
calculs bases sur une hausse anuelle de quatre pour 100 du coût de la 
\ie, celle-ci variera entre $14.79 et $18 44 l’heure en février 1990 A 
leur retour au travail, les ouvriers gagneront, en moyenne, $0.62 de 
plus l’heure, grâce à l’indexaüon.

Les clauses à incidence pécuniaire (salaires et bénéfices margi­
naux) seront renégociées pour la troisième année de l’accord.

Le regime de retraite a été modifié légèrement. A sa retraite, un 
employé recevra une prestation mensuelle équivalant à $15 par année 
de service, ce que prévoyait l’ancienne convention. Cependcint, l’âge 
de la préretraite a été abaisse de 62 à 60 ans sans reduction actuariel­
le alors que le supplément verse par l’employeur augmente de $300 â 
$350 par mois jusqu’à l’âge de 65 ans. Quarante-huit employés pour­
raient se prévaloir d’une préretraite en 1988

L’assurance-vie est portée de $20,000 a $22,000 pour la première 
annee, et â $25,000 pour la deuxieme annee 
Entente satisfaisante

Interrogé par LE SOLEIL, le directeur provincial des Métallos a 
déclare que cette entente est satisfaisante et honnête pour les deux 
parties en raison des difficultés que traverse l’industrie de l’amiante

Selon lui. la greve de trois mois n’aura pas été inutile du fait que 
{ employeur voulait obtenir des syndiques des œneessions salariales 
de Sl .oè l'heure et le retrait de la clause d indexation, et leur imposer 
plusieurs reculs •
Solidaires avec les chômeurs de la mine Bell

Page B* 7

UNANIMES...
Même si ses déclarations des derniers mois, appuyés déjà par 

plusieurs de ses collègues, sont restées sans effet, le premier ministre 
a dit croire que la nouvelle tentative des dix pourrait avoir plus de 
succès.

«Nous représentons les dix provinces, nous sommes élus par la 
population canadienne pour défendre l’équilibre économique au sein 
du Canada. Je ne vois pas pourquoi celui qui parle au nom de tous les 
premiers ministres d’une façon unanime ne pourra pas être écouté 
par le gouverneur de la Banque du Canada ou le gouvernement 
canadien.»

L’offensive des provinces ira toutefois au-delà d’une simple visite â 
Ottawa de M. Devine. Le premier ministres de la Saskatchewan 
évoquait d’ailleurs hier une stratégie d’ensemble pour le développe­
ment economique. Les autres facettes de cette stratégie devraient être 
contenues dans le communiqué qui sera émis au terme de la confé­
rence, cet après-midi 
Le libre-échange

D’autres premiers ministres, comme l’Ontarien David Peterson, 
ont souligne que cette question des taux d’interét prend une impor­
tance particulière dans le contexte de la mise en vigueur éventuelle 
du traite de libre-echange alors que les entreprises canadiennes de­
vront faire face à la concurrence américaine.

«La conjugaison d’un dollar plus fort et du libre-échange pourrait 
avoir des conséquences dévastatrices sur l’économie nationale», sou­
tient M. Peterson. De plus, même s’il s’oppose au traité, M Peterson 
s’impatiente, comme ses collègues, devant la lenteur d’Ottawa a livrer 
les programmes d’adaptation de la main-d'œuvre qui ont ete promis 
par le gouvernement fédéral.

«Nous souhaitons qu’il y ait des gestes concrets qui soient an­
nonces prochainement. II y a eu des déclarations publiques, il y a eu 
la formation du comité de Grandpré mais il n’y a pas eu beaucoup de 
gestes concrets», a aussi souligne M. Bourassa à ce sujet.

Enfin, à propos de l’élimination des barrières dans le commerce 
interprovincial, le progrès n’est pas facile, a indique M. Peterson qui 
accorde beaucoup d’importance à cette question Ou sont les pro­
blèmes?, lui a-t-on demandé en anglais «Partout, as they say», a 
répondu M. Peterson en paraissant vouloir indiquer que les difficultés 
venaient notamment du (Québec.#

Autres informations en page A-4

POLICE...
police, il a augmenté de 7.2 pour 100 pour atteindre 19,140.

L'ensemble du personnel des services policiers représente 71,650 
personnes, en hausse de 3.4 pour 100 par rapport a 1986, la qua- 
tnème augmentation annuelle consecutive.

Au niveau des actes criminels, la proportion est de 45 infractions 
par policier, allant de 32 infractions a Terre-Neuve jusqu’à 73 en 
Colombie-Britannique.

Trois pour 100 des policiers, soit 1.576, travaillaient dans des 
services anti-drogues, une hausse de 11 pour 100 par rapport à 1986

Moins de 5 pour 100 des agents de police canadiens sont des fem­
mes, même si celles-ci constituent 18 pour 100 du personnel civil.#

CONSERVATEURS...
M Kaplan a soutenu avoir obtenu confirmation, hier midi, de cette 

information auprès du sous-commissaire de la Gendarmerie royale 
du Canada II a dit tout ignorer de la valeur et de la nature du contrat 
du gouvernement

Iæ député liberal a demandé au vice-premier ministre Don Mazan- 
kowski si l’enquête impliquait un ministre du gouvernement Mulro- 
ney ou encore un membre du caucus conservateur.

Pres,sé de questions, M Mazankowski a .soutenu ne nen savoir de 
toute cette affaire et a mis au défi M Kaplan de prouver ses alléga­
tions. Le premier ministre Mulroney n’était pas en Chambre hier

M Mazankowski a d’autre part rejeté l’idée d’ouvrir une enquête 
sur les allégations de Mme Blais-Grenier, qui a dénoncé hier les 
relents de « duplessLsme » au .sein du Parti conservateur

Mme Blais-Grenier risque de perdre la candidature conservatrice 
dans sa circonscription en vue des prochaines élections fédérales, à la 
suite de la décision du parti de fonder une association de circonscrip­
tion parallèle dans Rosemont

M. Mazankowski a souténu ne pas être au courant des déclara­
tions de la députée rebelle B a promis de faire des vérifications.

Mais tout l’autorise à penser qu’il s’agt probablement « de demi- 
véntés, d’insinuations, de distorsions des faits et d’allégations fondées 
sur des rumeurs sans fondement » •

LA QUOTIDIENNE
tirage du 18 août 
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Le fédéral retarde sa législation 
fiscale sur les régimes de retraite

♦ OTTAWA (PC)- Ce n’esi 
avant l’an prochain que le minis­
tère des Finances ira de l’avant 
avec sa législation très contestée 
sur les regies fiscales touchant les 
régimes de retraite, a révélé hier

un informateur près du 
gouvernement.

Selon œlui-la. le mmistere an- 
norKera aujourd’hui qu’il soumettra 
aux Communes seulement une por­
tion du projet de loi qui à l’ongne

comptait 300 pages M Richard Re- 
millard, attaché de presse du minis­
tre des Finances, M Michael W'il- 
son. a simplement dit que celui-la 
emettra un communique 
aujourd’hui

Jl
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^ N

M

S
L’armée de l’ONU se déploie
Quelque 220 militaires canadiens et 85 véhicules ont jusqu’à maintenant rejoint les berets bleus des Nations- 
Unies en Iran et en Irak, a indiqué hier un porte-parole des Forces armées. Plus de 270 soldats et 90 autres vé­
hicules quitteront à leur tour le pays au cours des prochains jours, a ajouté le major Tim Dunne. Des militaires 
qui sont partis depuis samedi, 135 d’entre eux assureront le service des communications de la force de paix 
qui supervise le cessez-le-feu Iran-Iraq. Quinze observateurs et 50 militaires qui constituent l’avant-garde de la 
force d’observation, font également partie du contingent canadien. Deux fois par jour, les énormes avions C-5 
Galaxy de l’armée américaine —les Etats-Unis s’étant engagés, pour contribuer à l’effort de paix, à participer 
au transport aérien— sortent du hangar de ta base militaire de Trenton pour amener une trentaine de soldats 
canadiens et leur équipement jusqu’à Incerlic en Turquie. Les avions américains n’étant guère bienvenus en 
Iran, le Canada a constitué un pont aérien composé de 10 Hercules pour transporter ses troupes de la Turquie 
vers l’Iran. De plus, une fois par jour, un autre avion s’envole directement vers Bagdad en Iraq. Ci-hauL le 
major Allan Alexander, des Forces armées canadiennes, donne ses dernières instructions à des officiers du 
corps expéditionnaire du Bengladesh avant de rejoindre la ligne de cessez-le-feu,

Ije gouvernement présentera les 
nouvelles regies concernant les re­
gimes enregistrés d epaigne-retiai- 
te. REER. telles qu’il les a exposees 
dans le texte initial de la legislation, 
le 28 mars

Le ministre Wilson a déjà indi­
que que les contributions maxi 
males permises a un REER passe­
raient de S7,.500 a $8.500 par annee 
en 1989 et qu’elles augmenteraient 
annuellement jusqu’au niveau de 
$15,500 qui devrait atteint en 1995

Par contre, le gouvernement re 
porte jusqu’à l’an prochain, au plus 
tôt, un chapitre imprévu du texte de 
mars qui aurait fait lois des regle­
ments fiscaux que dans des feuillets 
d’information. Revenu Canada avait 
décidé d’imposer sur les fonds de 
retraite
Loi compliquée

Ces changements importants 
toucheront tous les aspects du fonds 
de retraite depuis l’ampleur qu'il 
peut atteindre sans être soumis à 
l’impôt jusqu’au maximum qu’un ci­
toyen peut recevoir d’un regime de 
retraite

Plusieurs secteurs sociaux se 
sont élevés contre ces propositions, 
dont les députés des Communes, 
l’Association canadienne du Bar­
reau et l’Institut canadien des comp­
tables agréés.

On reproche en particulier au 
projet de loi d’étre inutilement 
compliqué.

Hier, le comité des finances des 
Communes a par ailleurs mis fin à 
trois jours d’audience sur le bill de 
la réforme générale du système fis­
cal. 11 remettra son rapjxirt au Parle­
ment à temps pour que le bill soit lu 
en troisième lecture au début du 
mois prochain #
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Birch ne rejette 
pas l’idée de revenir 
vivre au Canada

A-3

♦ skipper Mike Birch, qui \it 
en Furope depuis une singtaine 
d’annees déjà, ne rejette pas l’idee 
de revenir vivre au Canada, un 
jour. •< Peut-être », a-t-il répondu 
en conference de presse, hier. 11 
retournerait alors rejoindre ses 
amis en Colombie-Britannique.

WH’
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Le « Fujicolor » devrait être capable d'atteindre Saint-Malo en huit ou 
neuf jours, estime son skipper.

par Guy DUBE

Birch entend même continuer 
ses vieux jours sur un ranch, a indi­
que sa femme France. Apres être 
sorti de l'universite. où il avait aban­
donne des etudes en économie, re­
lui qu’on surnomme aujourd'hui le 
« Luck>’ Luke des mers » était deve­
nu cowboy sur un ranch de 5,00(1 
bêtes a corne, en Colombie-Britan­
nique. n a par la suite change de 
monture, remplaçant le cheval par 
le bateau.

Le Canadien de l'Ouest s'est fi­
nalement décroché une reputation 
plus qu’enviable dans le monde des

l «v.

J
Mike Birch, en pleine action devant Québec, hier.

Selon le président de la CUQ
Lê SoMI. Clémtrt ThIbppuW

courses à la voile, a un point tel que 
plusieurs navigateurs n'hesitent pas 
de noter dans leur cumculum vitae 
qu'ils ont ete les eleves de Mike. 
Depuis 1978, annee où il gagnait la 
première Route du Rhum sur un mi­
nuscule catamaran, il est respecte 
de tous.

En juin, pendant la transat an­
glaise en solitaire Plvinouth-New­
port, il heurtait deux baleines daas 
la même joumee. La deuxieme a 
lourdement avarie son trimaran Fu- 
jicolor. alors qu'il était en tête dans 
la course

le bateau s'est mis à prendre 
l’eau et Mike a dû abandonner la 
course, a 1,71X> kilomètres de la côte 
française. Pendant 12 jours, seul sur 
le voilier, avec de l'eau jusqu’à la 
taille, il a tenu bon et a sauve le 
tnmaran de SI million

Tout flottait à bord, raconte 
France Birch. « Mike allait à la pio­
che pour trouver des boites de con­
serve dans le fond de la cixjue cen­
trale. » 11 avait revêtu son habit de 
survie pour se pniteger de l'eau gla­
ciale. Sur le filet, à l’aide d’un ciré 
qu’il a coupé en deux, il a monté un 
semblant de tente pour s’abriter

Tout le système électrique et 
électronique ne fonctionnait plus. Il 
se rationnait en tout et buvait du 
cafe froid

Après être arrive en France, il 
s’est occupé de faire reparer le Fuji­
color puis a filé rapidement à Van­
couver auprès de sa mère malade. 
Elle est morte quelques jours plas 
tard. Peu après l’enterrement, il a 
dû revenir en France pour continuer 
les reparations du trimaran

Mike, qui est âgé de 56 ans. a 
traversé encore une fois l’Atlantique 
avec le voilier, sans heurter de ba­
leines cette fois, puis est arrive frais 
et dispas à Quebec. Prêt à repartir 
pour Saint-Malo. « Québec est pro­
bablement le plus bel endroit pour 
le depart d’une course a la voile », 
insistait-il, hier.

Il croit pouvoir rallier Saint- 
Malo en huit ou neuf jours. Tout se 
jouera dans le Saint-Laurent, jas- 
qu’à Terre-Neuve. Si ça va mal dans 
cette partie difficile, « alors la, ça va 
prendre deux jours de plas. Noas 
devrons sortir du fleuve le plus vite 
possible. »

♦ L’annonce d’une répétition de 
la transat QuébecSaint-Malo pour 
1992 devTait se faire incessam­
ment. L’ne permanence sera assu­
rée au cours des quatre prochaines 
années afin de garder en vie cet 
evenement d’envergure.

par Guy DUBE

C’est ce qu’a annoncé, hier, le 
président de la Communauté urbai­
ne de (^ébec (CU(J), Michel Ri­

vard, devant plusieurs gens d’af­
faires et politiciens de la région de 
Québec.

« Un événement de cette enver­
gure doit demeurer. On se doit, 
dans les meilleurs délais, de confir­
mer qu’il y aura une troisième cour­
se transatlantique Québec/Saint- 
Malo en 1992», a mentionné M. 
Rivard.

Le président de la CUQ a en 
outre indique que le comité qui doit 
assurer la permanence de la œurse

et en faire la promotion jusqu’en 
1992 pourrait bien être Voile inter­
nationale Québec, un organisme 
.sans but lucratif mis sur pied pour la 
Transat Carlsbetg 88.

Le commanditaire privé majeur 
de la traasat 1988, la brasserie La- 
batt (qui embouteille la bière Carls- 
berg), est elle aussi intéressée à re­
venir en 1992. Le directeur général 
de Labatt à (Juébec, laurier Fra- 
dette, a immédiatement réagi aux 
propos de M. Rivard. Il a assuré que

♦ (D’après PC) — «On doit 
s’exiler, on n’a pas le choix et 
pourtant j’ai la conviction que ça 
pourrait marcher. C’est pour ça 
que je suis frustré.» Celui qui 
parle ainsi est Gerry Roufs, un 
Montréalais de 54 aas qui, depuis 
l’âge de six aas, traîne sur les 
ponts des marinas.

Pendant neuf ans. il a été sur 
l’équipe canadienne de voile et en 
quatre aas, il a effectué 10 traver- 
.sées transatlantiques. Pourtant, Cîer- 
ry, qui a fait des pieds et des mains 
pour « skipper » un multicoque ca­
nadien, n’a trouvé aucun reconfort.

Maintenant, il navigue sur un ba­
teau français. Il participera â la 
Traasat Quebec-Saint-Malo pour le 
compte de Jet Services, un multico­
que de 75 pieds qui a brisé au prin­
temps dernier le record de vitesse 
en traversant l’Atlantique en sept 
jours SIX heures et 30 minutes.

«Je serai putain s’il le faut. Je 
.suis prêt à skipper un bateau et j’ac- 
cepterai l’offre d’où quelle puisse 
provenir», dit-il, convaincu,

À la Traasat Calsberg cette an­
nee, .sept marins canadiens, dont 
cinq sur le seul bateau québécois, 
participeront à la course. Mike 
Birch, Marc Perron et Gerry Roufs 
sont plus connas en France qu’au 
Canada. «On est jamais prophète 
daas son pays », de dire Gerry 
Roufs.

«Au (Juébec, les geas ne con- 
nais-sent pas la voile. Les compa­
gnies n’osent pas investir, elles ont 
peur, raconte Marc Perron, le skip­
per du CEPAL, le seul bateau qué­
bécois â participer à la course. Pour­
tant ici, on a les plus beaux sites, les 
plus belles étendues d'eau et sur­
tout, on a les moyens financiers. 
C’est fou. mais le message ne passe 
pas. »

Une mentalité de baseball
« On a une mentalité de baseball, 

dit (jerry Roufs. On n’a pas de for­
mation en publicité dans ce domai­
ne. Pourtant, c’est un médium idéal 
pour le marketing d’une compa­
gnie. »

« Le problème, explique pour sa 
part Mike Birch, c’est que toutes les 
courses se font en Europe. Et les 
compagnies intéressées seraient cel­
les qui ont un marché européen. »

Pourtant, en 1986, Gerry Roufs 
avait calculé $110,000 de retombées 
publicitaires dans les journaux qué­
bécois lors de la course tran.satlanti- 
que La Route du Rhum.

En 1986, (jerry Roufs est allé 
voir un tas de compagnies. On lui a 
claqué à chaque fois la porte au nez 
On n’ose pas innover, dit-il. On lui 
expliquait que le ri.sque était trop 
grand pour les retombées publicitai­
res.

L’equipage de Binh t'st œm- 
pose des Français ^’vam Fauconnier. 
FrançoLS Ciupente et Didier Mondu- 
teguy •

ISAT

^1^
\ 88 V

//

■* J---- * ^ .... -V.

Ui. • *' ___ ____ MM

L* SoMI, CI»rT>»nt TTtlbMuR

Deux catamarans à surveiller
Le vent d’hier a incité plusieurs multicoques à faire des balades sur le 
fleuve, devant Quebec. Les catamarans « Saab-Turbo » (à l’avant-plan) et 
« VSD (Provence-Alpes-Côte-d’Azur) » s’amusaient majestueusement 
dans le Saint-Laurent. Ces deux grands multicoques seront à surveiller 
pendant la transat de dimanche.

L’annonce d’une transat pour 92 
devrait se faire incessamment

Labatt-Carisberg sera daas le décor 
pour la prochaine transat.

D’autres commanditaires ont 
egalement fait part de leur intention 
de s’impliquer encore une fols. C’e.st 
le cas de I.afleur, d’Agrinove, d’IBM 
et de Jet Services. Cette compagnie 
française de transport privé de cour­
rier, iastallée à Montréal depuis 
quelques années, a même déjà ins­
crit son voilier Jet-Senices pour 
1992.«

Le skipper Gerry Roufs déplore l’inertie 
des grandes compagnies canadiennes

Aux Etats-Unis, le problème est 
le même. À la Traasat qui partira de 
(Québec dimanche, deux bateaux 
seulement sont américains.

CEPAL

Au (^ebec, le CEPAL de Rober- 
val a pris le risque cette année. CE­
PAL (Centre d’expédition et de 
plein d’air laurentien) est un club de 
vacances. Cette année, on lançait là- 
bas la premiere école de voile où 
l’on donne des cours sur des multi­
coques au Canada.

M lue Amamier, porte-parole 
de CEPAL avoue que cela est une 
première et ce n’est qu'après que 
l’on pourra évaluer les retombas 
publicitaires d’un tel projet.

«Ce que l’on doit vendre, ce 
n’est pas la voile mais l’aventure », 
soutient (jerry Roufs.#

\
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Bob Hanel revient
L’Américain Bob Hanel, dont le catamaran « Double Bullet » avait coulé, 
au large de Terre-Neuve, pendant la transat de 1984, est à Québec 
depuis hier. Il est venu expressément de la Califomie pour assister au 
départ de la Transat Carisberg 88. Hanel est âgé de 61 ans. Il est en train 
de construire un autre catamaran, de 75 pieds de longueur cette fois, le 
« Double Bud », qui devrait être prêt le printemps prochain. Il a indiqué 
qu’il sera de la course, en 1992, lors de la troisième transat Québec- 
Saint-Malo. En 1984, son « Double Bullet » n’était pas assuré et il dit 
avoir perdu S7(X),0(X) quand le voilier a coulé. Le catamaran était en 
septième position à ce moment-là. L’équipage avait été secouru par un 
navire américain. Hanel, qui avait gagné $5,(XX) lors des épreuves de 
classification précédant le départ, avait remis son prix aux organisateurs 
de la visite du pape a Québec, en septembre 1984.

LES SACS 
DRÔLES
A PARTIR DE

VOIR P. 7
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Le PQ juge que Gobeil 
fait de Québec un 
autre Schefferville

♦ « Le gouvernement Bouniv 
sa et le ministre Paul (lobeil sont 
en train de faire de la ville de 
Quebec, capitale nationale, un 
Schefferville de la politique et de 
la diplomatie.»

par Vincent CUCHE

C’est en ces termes que le 
Parti québécois est venu, hier, 
joindre sa voix aux opposants au 
projet du ministre Gobeil de 
demenager de Quebec a Montreal 
certaines directions du nouveau 
ministère des Affaires 
intemabonales.

Le chef de l’Opposibon offi­
cielle, M. Guy Chevrette, et le dé­
pute pequiste, M. Andre Boule- 
rice, ont dit ne pas comprendre la 
hâte de M. Gobeil de vouloir dé­
manteler et de chambarder deux 
anaens ministères et de mettre 
dans l’eau bouillante 150 fonction­

naires qui se sont faits offrir des 
mutations

« D’autant plus, expliquent 
les deux députés de l’opposibon. 
que le nouveau ministère n’est 
pas encore légalement créé, sa 
constitubon étant toujours a l’état 
de projet de loi. »

5>elon eux. le manistre Gobeil 
est en tram de tout chambarder 
sans savoir ou il va. «Actuelle­
ment. on est devant une absence 
d’énonces de polibque de rela­
tions internationales du Québec » 
a dit M Boulence
Un temps d'arrêt

Le Parti québécois ne croit 
pas que le caucus des députés li­
beraux de la région de Québec 
(kspose d’une force assez grande 
pour stopper l’action désastreuse 
du ministre Gobeil.

«Il n’est pas question pour 
nous d’attendre les recommanda­

tions de ce mmi-caucus de « nobo­
dy », de deputes qui n’ont aucune 
force comme telle », a ajouté M 
Boulence.

C’est pourquoi l’Opposition 
officielle réclame que M Gobeil 
attende l’étude du projet de loi et 
son adoption devant l’Assemblée 
nationale avant de chambarder 
les structures des deux anciens 
ministères.

« Sinon, dit le PQ, qu’il 
convoque une commission parle­
mentaire au début de septembre 
pour qu'on puisse etudier a fond 
.ses projets. »

L’Opposition croit qu’il est 
sans doute possible de réaliser des 
economies par la fusion des deux 
ministères, mais pas en agis.sant 
de la maniéré cav^ère du minis­
tre Gobeil. «Alors, on ne fait 
qu’accumuler des frustrations » 
croit le PQ.#

Claude
devient

T. Charland 
ambassadeur

Canada à Paris
♦ OTT.W.A (PC) — Le premier 

ministre Brian Mulroney, a choisi 
un diplomate de carrière, Claude 
T, Charland, 54 ans, présentement 
ambassadeur du Canada en Italie, 
pour combler le poste laissé vacant 
a Paris par le depart de Lucien 
Bouchard, nomme secrétaire d’E­
tat, en avril.

Candidature éventuelle sous la bannière du PC
Michel Rivard est encore 
en période de réflexion

♦ Le suspense demeure entier 
en ce qui regarde une eventuelle 
candidature de Michel Rivard, pré­
sident du comité exécutif de la 
Communauté urbaine de Québec 
(CUQ) sous la bannière des pro­
gressistes-conservateurs, dans la 
région de Québec.

par Pierre MARTEL

Interrogé, hier, sur ses inten­
tions, M. Rivard a affirme ; « J’ai de­
clare. il y a six semaines, que je 
solliciterai, à l’automne, un 
deuxième mandat de quatre aas 
comme president du comité execu­
tif de la CUQ. Depuis, je n’ai pas 
indique à mes collègues que j'avais 
change d’idee. Je suis toujours can­
didat à ce poste.»

«Cela signifie donc que vous 
ne serez pas candidat à la prochaine 
election fédérale», lui demande-t- 
on.

« Je n’ai jamais dit que je serais 
candidat au fédéral. Ce n’est pas 
moi qui ai affirme que j’étais solli­
cité par des partis politiques », répli­
que M. Rivard.

« Donc, voas ne serez pas can­
didat à la prochaine élection fédé­
rale». répète-t-on.

« Je n'ai pas dit ça. Tout ce que 
je voas dis. pour le moment. c’c.st 
que j’ai fait une declaration, il y a six 
semaines, et que. depuis, je n’en ai 
pas faite d'autre pour la contredi­
re». lance le président du comité 
executif de la CUQ.

Mystère
Si l’on tente de lire entre les 

lignes, on peut penser que Michel 
Rivard es1 encore en période de ré­
flexion. Même s’il dit qu’il n’a pas 
été sollicité, d’éminents organi- 
.saeurs du PC continuent à soutenir 
qu’ils veulent convaincre le prési­
dent du comité exécutif de la CUQ 
de se porter candidat soit dans Lan- 
gelier, soit dans Montmorency- 
Orléans.

Ou bien. M. Rivard, par délica­
tesse à l’endroit des députés Michel 
Côté (Langelier) et Anne Blouin 
(Montmorency-Orléans) qui n’ont 
pas encore fait connaître leur déci­
sion de quitter la poLtique, a décidé 
d’attendre pour dévoiler ses 
intentions#

par Pierre APRIL

De source sûre, la Presse cana­
dienne a appris que le choix du pre­
mier ministre a été guidé par la 
vaste expenence internationale de 
M. Charland dans le commerce et 
l’economie.

Pour M. Mulroney, les relations 
politiques entre le Canada et la 
France sont suffisamment rétablies 
pour songer à consolider les aspects 
économiques et commerciaux et à 
donner une nouvelle impulsion, en 
France et en Europe, daris ces deux 
secteurs.

«En choisissant M. Charland. 
a-t-on precise, le premier mirustre a 
.surtout pense à preparer la place 
economique du (^ada dans l’Eu­
rope de 1992, alors que le marché 
commun sera complètement unifié, 
de là l’importance accordée aux 
qualités et antécédents du nouvel 
■imbassadeur. »

M Charland est né à Québec le 
29 octobre 1933.

n a fait ses études collégiales et 
universitaires à Loyola et à McGill à 
Montréal. Il a épousé Marguerite 
Panet-Raymond originaire de Fre- 
lighsburg au (Juébec en 1957 et il 
est le père de trois enfants, Louis- 
Christian. Bernard Robert et Anne- 
Elisabeth.

M. Charland a obtenu son pre­
mier poste d’ambassadeur en 1979 
au Mexique.

Avant cette nomination, M. 
Charland a occupé successivement 
les postes de vice-consul et d’adjoint 
au commissaire commercial en 
Nouvelle-Orléans en 1957, à Paris 
de 1958 à 1961 et à Lagos au Nige­
ria de 1961 à 1%2.

Après ces mandats successifs 
dans le service diplomatique cana­
dien, M. Charland est revenu à Otta-
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Économisez à l’achat de carburant Petro-Canada. 
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wa pour occuper, jusqu’en 1965, le 
poste de sous-ministre adjoint du 
ministère de l’Industrie et du Com­
merce.

En 1965, U reprenait du service 
aux Affaires extérieures à Sao Pau­
lo au Brésil, à titre de consul et de 
commissaire commercial jusqu’en 
1967 avant de devenir conseiller 
commercial à Paris de 1970 à 1973.

Après ce séjour dans la capitale 
française. M. Charland est revenu à 
Ottawa pour occuper différents 
postes de responsable du Commer­
ce international aux Affaires exté­
rieures jusqu’en 1979.

M. Charland est à l’ambassade 
du Canada en Italie depuis 1980.

Dans ses nouvelles fonctions à 
Paris, M. Charland aura pour mis­
sion de faire avancer davantage le 
dossier du différend des pèches en­
tre le Canada et la France, qui, 
même s’il soulève moins d’affronte­
ments diplomatiques depuis la de- 
faite électorale et le départ du pre­
mier ministre Jacques Chirac, est 
encore loi d’étre régie.

Puisqu’à un moment donné 
dans sa longue carrière diplomati­
que, M. Charland, s’est occupé plus 
spécifiquement des échanges com­

merciaux entre le (Canada et la 
France, nul doute que son mandat 
d’étendre les relations commer­
ciales entre les deux pays ne repré­
sentera pas un défi nouveau pour 
lui.

« Le premier ministre Mulroney 
a surtout été impressionné par sa 
grande compétence dans les sec­
teurs de l’économie et du commer­
ce», a-t-on précisé, hier.

Selons les informations recueil­
lies, M. Mulroney estime que M. 
Charland est le collègue rêvé pour 
le nouveau haut commissaire cana­
dien à Londres, Donald MacDonald, 
puisqu’ils ont tous deux les mêmes 
objets quant à la place que doit 
occuper le Canada dans ses 
échanges commerciaux avec le 
Marché commun européen.

À la veille d’une élection géné­
rale au pays, le premier ministre 
conservateur aura nommé un ex- 
mirustre bbéral à Londres et un di­
plomate de carrière à Paris, les 
postes diplomatiques les plus presti­
gieux.

M. Mulroney doit annoncer of­
ficiellement cette nomination au­
jourd’hui. Le poste vacant à Rome 
sera comblé plus tard #

Loi C-72: Lucien 
Bouchard n’a pas 
rassuré ie PQ

♦ Les appréhensions du Parti 
québécois à l’égard de la loi fédé­
rale concernant le statut et l’usage 
des langues officielles du Canada 
(C-72) demeurent entières et cela 
malgré la lettre lénifiante que le 
secrétaire d’ÉtaL M. Lucien Bou­
chard, faisait parvenir récemment 
au ministre québécois délégué aux 
Affaires intergouvemementales, 
M. Gil RémillanL

par Vîneenf CUCHE

Le chef de l’Opposition officiel­
le. M. Guy Chevrette, et le critique 
pequiste en matière de relations fé- 
dérales-provinciales, M. Jacques 
Brassard, ont déclaré, hier, en 
conférence de presse, que le seul 
effet de cette lettre de M. Bouchard 
est de venir confirmer les appréhen­
sions soulevées par le président du 
PQ, M Jacques Parizeau, il y a quel­
ques semaines, soit la bilinguisation 
rapide du (Quebec.

Selon le député Bras.sard. le mi­
nistre Bouchard daas sa lettre sem­
ble effectuer un recul stratégique 
par rapport aux propos déjà tenus 
devant le Sénat, alors qu’il déclarait 
que si les provinces ne voulaient pas 
s’entendre, il irait seul de l’avant 
avec la loi C-72.

« Maintenant, il mentionne que 
le gouvernement fédéral a claire­
ment inscrit dans la loi sa volonté de 
collaborer avec les irustitutions et 
goux’emements provinciaux pour la 
réalisation de ses objectifs au chapi­
tre des langues officielles, a expli­
qué le député Brassard. Mais il se 
garde bien de préciser que cette no­
tion de collaboration ne vaut que 
pour certains paragraphes de la 
loi. »

Silences dangereux
Ainsi, selon l’Opposition offi- 

cieUe, ce sont les silences de M. 
Bouchard, qui sont inquiétants. 
« S’il évoque de façon précise une 
entente sur les services soaaux, lui 
penmettant de devenir un interve­
nant linguistique dans un réseau 
aussi important relevant des compé­
tences exclusives du (^ébec, qui 
sait si par la suite d’autres reseaux 
ne pourraient pas être touchés, 
comme celui des municipalités par 
exemple » a prétendu M. Brassard.

«De plus, a t-il ajouté, vous 
constaterez à la lecture de la lettre

de M. Bouchard, qu’il ne parle en 
aucune façon de certaines disposi­
tions de la loi C-72, qui nous appa­
raissent à nous du PQ comme étant 
extrêmement dangereuses pour 
l’application de la loi 101 et ses ob­
jectifs, c’est-à-dire les paragraphes 
de l’article 43 concernant les entre­
prises, les organismes patronaux et 
syndicaux et les organismes 
bénévoles. »

Selon le représentant du PQ, 
ces silences du secrétaire d’État 
confirment qu’Ottawa n’a pas be­
soin d’un accord avec le C^ébec 
pour devenir un acteur linguistique 
majeur dans ces organismes.

Ainsi, selon lui, le gouverne­
ment fédéral pourrait fort bien met­
tre au point des programmes pour 
promouvoir l’anglais, langue mino­
ritaire au (Juébw, dans les orga­
nismes et les entreprises. Ce qui 
irait évidemment à l’encontre des 
objectifs de la loi 101 pour les entre­
prises, qui sont des objectifs de fran­
cisation .

Selon l’Opposition officielle, 
même si M. Bouchard et son gou­
vernement n’ont pas I mtention de 
mettre pour le moment ces disposi­
tions en vigueur, il y a quand même 
un énorme danger puisque M. Bou­
chard n’est pas étemel et que d’au­
tres personnes plus tard seraient 
peut-être tentees de le faire.

«On peut facilement imaginer 
un gouvernement à Ottawa, farou­
chement hostile à la loi 101, comme 
le fut le gouvernement Trudeau, qui 
déciderait de mettre en appbeation 
ces dispositions » rappelle les repré­
sentants de rOpposition offiaeUe. 
Conseils à Rémillard

Le Parti québécois conseille 
donc au ministre Rémülard de de­
mander l’appui de l’Assemblée na­
tionale avant de signer quoi que ce 
soit avec Ottawa a ce sujet.

« Le ministre Rémillard, au beu 
de marùfester une satisfaction béate 
envers la missive de son homologue 
fédéral, devrait se faire appuyer par 
l’As-semblé nationale pour fixer les 
balises qui s’imposent pour un futur 
projet d’entente. » a dit M 
Chevrette.

« Et l'offre de l’Opposition offi- 
cieUe pour la tenue d’une commis­
sion parlementaire autour des ques­
tions de la loi C-72 tient toujours et 
plus que jamais» a conclut M 
Chevrette#

Pierre Lajeunesse 
sera le candidat 
libéral dans Lotbinière

♦ THETFORD MINES — M. 
Pierre Lajeunesse, conseiller mu­
nicipal d’Arthabaska, sera le candi­
dat du Parti libéral dans la circons­
cription de Lotbinière, lors des 
prochaines élections fédérales.

par Fortunat MARCOUX

n a défait son seul adversaire, 
M. Pierre Racine, consultant en 
agriculture, de Sainte-Clothilde-de- 
Florlon, lors d'une assemblée d’in­
vestiture qui a réuni 900 personnes, 
mercredi, à Vicloriaville. Ce dernier 
a bien acccoté le choix de l’assem­
blée n s’est rallié à son opposant

Députés provinciaux
Les députés Ubéraux provin­

ciaux des circonscriptions d’Artha­
baska et de Lotbinière, Laurier 
Gardner et Lewis Camden, étaient 
dans l’assistance. M. Camden avait 
appuyé ouvertement la candidature 
de M. Lajeunesse. L’ex-député fédé­
ral de Lotbinière, Jean-Guy Dubois, 
avait fait de même.

La MRC d’Arthabaska a inter­
rompu pendant une heure sa reu­
nion régulière afin de permettre aux 
maire.' d'allegeance libérale, dont 
Pierre Roux, d'Arthabaska, d'aller 
voter #
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Accord du lac Meecfi
A-5

Rémillard juge la position de Turner ambiguë
♦ SASKATOON — Le ministre 

GU Rémillard perçoit de l’ambi- 
ÿ^uïté dans les propos de John Tur­
ner sur l'Entente du lac Meech. M. 
Rémillard souhaite que le chef li­
beral fédéral établisse clairement 
qu'il ne tentera pas de rouvrir l’ac­
cord, mais soumettra plutôt les 
amendements qu’il desire a une 
deuxième ronde de négociations 
constitutionnelles.

Textes d'André FORGUES
envoyé spécial du SOLEIL

«Je crois que M. Turner parle 
d’une deuxième ronde mais, expli­
que M. Rémillard, comme ministre 
responsable de ce dossier, j’aime­
rais que M. Turner soit plus clair et 
mentionne que les amendements 
constitutionnels qu'il propose pour 
l'Entente du lac Meech soient dis­
cutés dans une deuxième ronde de 
discussions. »

Lors de sa conférence de presse 
commune avec le premier ministre 
Robert Bourassa. mardi à Québec, 
M. Turner a réaffirmé son appui à 
l'Entente du lac Meech, donnant 
l'a.ssurance que cet appui demeure­
rait apres comme avant les élec­
tions. Dans la même phrase, le chef 
de l’Opposition aux Communes af­
firmait ensuite qu’il ne rouvrirait 
pas l’entente et qu'il soumettrait une 
.sene d'amendements « en coopera­
tion avec le Quebec et les autres 
provinces ».

Cette référence par M. Turner 
aux amendements qu'ont déjà pro­
posés les liberaux fédéraux lors du 
débat sur l’Accord du lac Meech, 
aux Communes, chatouille le gou­
vernement du Quebec. Un proche 
du premier ministre Bourassa s'en 
entretenait ouvertement et longue­
ment avec les journalistes du Que­
bec, hier, pendant la conference des 
premiers ministres des provinces.

Si on ne doute pas, à Quebec, 
que le premier ministre conserva­
teur Brian Mulroney et des députés 
libéraux fédéraux ài Québec com­
me Raymond Gameau sont des al­
liés abælument sûrs dans le dossier 
constitutionnel, la confiance envers 
M. Turner est moindre malgré les 
références fréquentes de M. Bouras­
sa au courage dont le successeur de 
Pierre Trudeau a fait preuve dans ce 
débat jusqu’à maintenant.

En plus du désaccord Bouras- 
sa-Tumer sur le libre-échange, cette 
méfiance des libéraux du Québec 
envers leurs cousins fédéraux à pro­
pos de l’Accord du lac .Meech, vient 
donc teinter la neutralité officielle 
que le premier ministre assure vou­
loir préserver.

Qu’adviendrait-il de l’entente 
constitutionnelle si John Tumér se 
retrouvait a la tète d’un gouverne­
ment minoritaire, dans une position 
où il serait moins capable d'imposer 
son leadership à ceux qui, dans son

propre parti, sont plus près de la 
pensée de Pierre Trudeau que de la 
sienne’

Cette perspective agace suffi­
samment les stratèges du gouverne­
ment Bourassa pour leur faire dres­
ser les oreilles dès que M Turner 
affiche la momdre ambiguïté au fil 
d'une phrase trop longue formulée 
en un français incertain.

Les premiers ministres
Par ailleurs c’est aujourd'hui 

que les premiers ministres des pro­
vinces aborderont la reforme du Sé­
nat et l’ensemble dossier des rela­
tions federales-provinciales. Hier, le 
chef du gouvernement manitobain, 
M. Gary Filmon, disait n'avoir pas 
discute de l’Accord du lac Meech 
avec M. Bourassa depuis leur am- 
vée à Saskatoon.

Le Manitoba et le Nouveau- 
Brunswick sont les deux seules pro­
vinces dont l’assentiment manque 
toujours pour que l’accord soit inté­
gré à la constitution canadienne 
Même s’il dirige un gouvernement 
minoritaire, M. Filmon a déjà indi­
qué qu’il soumettrait l’Accord du lac 
Meech à son assemblée legislative

Quant a la réforme du Sénat, a 
laqueUe on tient beaucoup dans 
l’Ouest, M. Bourassa réitérait, hier, 
qu’il refusera d’y participer tant que 
l’Accord du lac Meech n’aura pas 
été ratifié par toutes les provinces •

■m

Un baiser suffit
Pour calmer les hystériques, un baiser suffit C'est du moins ce qu’a cru le premier ministre québécois 
mercredi soir, lorsqu’il est arrive à la reception qui précédait la conference des premiers ministres provinciaux 
à Saskatoon. À son arrivée, le premier ministre québécois a dû faire face à quelque 80 manifestants venus 
s'opposer au traite du libre-échange. Parmi ces manifestants, il y avait une femme agee d environ 70 ans qui 
lui criait qu’il n'avait pas besoin du libre-echange pour vendre son electricite. Au lieu de passer tout droit - 
comme l'a fait le premier ministre de la Saskatchewan Grant Devine - M. Bourassa s est arrête devant elle et l'a 
tout simplement embrassée. La femme est restee surprise mais a recommence à crier apres avoir retrouve 
ses esprits.

Bourassa et Filmon sont d’accord

Bourassa et Filmon croient qu’il y a de la 
place pour plus d’une aluminerie au pays

Un moment de détente
Le premier ministre de Nouvelle-Écosse. Jonh Buchanan, à gauche, et 
celui de l'Ontario, David Peterson, semblaient bien s’amuser hier, lors 
de l’ouverture de la conférence des premiers ministres provinciaux qui 
se tient présentement à Saskatoon.

♦ SASKATOON — Les pre­
miers ministres Robert Bouras.sa et 
Gary Filmon se sont présentés en­
semble devant les journalistes, 
hier midi, pour manifester leur 
conviction commune qu’il y a pla­
ce au Canada pour deux nouvelles 
alumineries : une au Manitoba et 
l’autre à Sept-îles.

« Nous pouvons travailler en.sem- 
ble et joindre nos forces pour œn- 
vaincre le gouvernement fédéral de 
subventionner des programmes de 
formation du personnel plutôt que 
de nous diviser entre nous sur la 
question de savoir si l’usine devrait 
être implantée au Manitoba ou au 
Québec», a déclaré M. Bourassa

Les deux hommes ont invoque 
l'augmentation de la demande en 
aluminium, la hau.s.se du prix de ce 
produit, la fermeture envusagee d'u­
sines désuètes ailleurs daas le mon­
de et les coûts peu élevés de l’élec­
tricité dans leurs deux provinces, 
comme autant d’arguments pour 
justifier leur conviction qu’il y a de 
la place pour plus d’une aluminerie 
au pays

M. Filmon s’est dit satisfait de 
l’engagement fédéral d'accorder le 
même appui aux deux projets. Le 
premier ministre manitobain refuse 
de voir daas cette affaire une répéti­
tion du débat qui a entouré l’octroi à 
Montreal plutôt qu’à Winnipeg, du 
contrat d’entretien des CF-18.

Depuis la déclaration faite, en 
début de .semaine, par le premier 
ministre Brian Mulroney a l'appui 
du projet de Sept-lles, les partis 
d’opposition à Ottawa se sont em­
parés de a'tte affaire et ont accusé 
le gouvernement conservateur de 
donner un traitement preferentiel 
au Québec En affichant leur bonne 
entente, hier, le premier minhstro 
conserv'ateur du Manitoba et son 
collègue du Quebec ont pns les 
moyens de desamorcer cette 
que.stion.#
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Une controverse éclaté sur 
le passé militaire de Quayle

♦ NOLVtLl K-ORI.tANS 
(VVT\S,\P,-U'P) • Lnc vive con­
troverse portant sur le passé mili­
taire du colistier de Geor^^e Bush, 
le sénateur Dan Quayle, a terni 
hier le dernier jour de la conven­
tion republocaine.

Alors qu a tour de rôle Quayle et 
Bush prononçaient les discours 
d'acceptation en que tant que mem­
bres du « ticket » républicains, les 
stratèges républicaines cherchaient 
un moyen de réduire la controverse 
portant sur le favoritisme qui aurait 
permis a Quayle de faire partie de la 
garde nationale de l'indiana au lieu 
i'aller se battre au Vietnam.

Uaas l’espoir de détourner l’at­
tention des médias, Bush a transmis 
des exemplaires de son discours 
deux heures avant le moment pré­
vu De son côté, Quayle a déclaré 
dans son discours qu’il avait été fier 
« d’avoir servi six ans dans la garde 
nationale ».

« Il n’est pas question que Quayle 
soit retire du ticket républicain », a 
déclare hier soir Alixe Glenn, porte- 
parole de la campagne présiden­
tielle américaine.

Pressions
Ce que l'on reproche à Quayle 

n’est pas tellement d’avoir choisir la 
garde nationale plutôt que le Viet­
nam mais plutôt d’avoir utilisé l’in­
fluence de sa famille, qui est pro- 
pnétaire de plusieurs organes de 
presse en Indiana, pour obtenir une 
place dans la garde alors que 
nombre de jeux étaient refusés et

devaient aller faire leur service mili­
taire au Vietnam.

Hier, Wendell Philippi, un mili­
taire à la retraite qui a été employé 
dans l’empire de presse de la famille

du sénateur de 41 ans, a dit qu’il 
avait téléphone, en 1969, à une 
«multitude» d’amis qu’il connais­
sait dans la garde nationale, pour 
leur parler en faveur de la canida-

Violente attaque de 
Bush contre Dukakis

♦ LA NOL'VTLLE-ORl.FA.NS 
(d’après fAIP) • Daas un discours 
crucial, le vice-président George 
Bush a violemment attaque hier 
soir Michael Dukakis, son rival dé­
mocrate à l’élection présidentielle 
de novembre, sans pour autant ja­
mais le nommer.

«L’idée que mon adversaire se 
fait du monde est un déclin long et 
lent de notre pays, une chute inevi­
table commandée par des forces 
historiques impersonnelles», a dé­
claré Bush dans son discours d’in­
vestiture comme candidat républi­
cain. Un discours dont l’impacl sera 
nettement determinant daas les pro- 
chaias sondages sur la popularité 
des deux candidats.

Les élections de novembre oppo­
seront « non seulement deux 
hommes très différents, mais deux 
idées très différentes de l’avenir », a- 
t-il dit. «L’Amérique n’est pas en 
déclin. L’Amérique est un pays qui 
progresse », a poursuivi le vice- 
président.

Le vice-président a longuement 
insisté sur les differences idéologi­

ques qu’il voit entre lui et Dukakis.
Il a reproché a ce dernier d’avoir 
déclare que la compétence devait 
être la première qualité d’un prési­
dent. « La compétence fait rouler les 
trains à l’heure mais ne sait pas où 
ils vont», a-t-il lance.

Bush a défendu une philosophie 
fondée sur l’individu, la famille et 
les collectivités dans laquelle le gou­
vernement doit se souvenir que « le 
peuple est son maître ». Le candidat 
républicain s’est déclaré en faveur 
de l’obligation du serment d’allé­
geance au drapeau américain et du 
droit à la prière dans les ecoles, de 
la peine de mort pour les crimes 
particulièrement cruels, du droit à 
posséder une arme et contre l’avor­
tement.

Bush s’est engagé à ne pas rele­
ver les impôts, affirmant que son 
adversaire les augmenterait, et à 
créer .30 millions d’emplois au cours 
des huit prochaines années.

Au début de son allocution, le 
vice-président a réaffirmé sa confi­
ance au co-li.stier qu’il s’est choisi 
pour les électioas, le sénateur de 
l’indiana Dan Quayle •

ture du jeune Dan, alors âgé de 22 
ans. Mercredi, en conférence de 
presse, Quayle avait admis avoir dit 
à bien des personnes qu’il voulait 
avoir une place dans la garde natio­
nale. « Si des appels téléphoniques 
ont été faits à ce sujet, je ne suis pas 
au courant», avait-il affirmé à un 
reporter de NBC.

Philippi a admis hier que dans 
ses appels téléphoniques ü avait 
grandement recommandé l’em­
bauche de Quayle.

Quant au vice-président George 
Bush, il avait reaffirmé dès hier 
maün sa confiance « entière » dans 
son jeune colistier.

Le sénateur, dont les vues 
conservatrices faisaient certaine­
ment de lui un partisan de l’inter­
vention américaine au Vietnam, 
s’est « très fier » de ses « six an­
nées » de service dans la garde na­
tionale sans préciser que ce service 
comporte six mois de cours et en­
suite de courtes périodes de réserve 
pendant un peu plus de anq ans. Ce 
qui n’est nullement comparable à 
faire la guerre dans les rizières du
Vietnam ,,, ,

Par ailleurs, les républicains se
sont déclarés hier très réconfortés 
d’un sondage du Washin^on Post 
donnant 49 pour 100 des intentions 
de vote à Dukakis contre 46 pour 
cent à Bush. Compte tenu d’une 
marge d’erreur de 3 pour 100, cela 
les place presque à égalité.

Toutefois, au moment de la réali­
sation de ce sondage, la controverse 
sur le passé de Quayle n’existait pas 
encore. •
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Dieter DegowskI, l'un des deux bandits, en rencontrant la presse hier 
matin à Cologne, menaçait une otage avec son revolver.

Fin sanglante de 
la prise d’otages

♦ BONN (AFP,AP) - l-a police 
ouest-allemande a mis fin dans le 
sang hier à la plus spectaculaire 
prise d’otages jamais vécue en Al­
lemagne fédérale, après 54 heures 
d’une hallucinante poursuite des 
deux voleurs de banque à travers 
le Nord du pays et aux Pays-Bas.

Une otage a été tuée et une autre 
a été grièvement blessée hier matin 
quand les policiers, utilisant des gre-

À LA BAIE, LES MEILLEURES AFFAIRES SE TRANSIGENT LE

SAMEDI
VOYEZ CES SUPER-ACHATS POUR LA CHAMBRE 
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UNE TÊTE DE LIT EFFET LAITON
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VOYAGE DANS L’ESPACE
UNE PREMIÈRE À QUÉBEC! À LA BAIE 

DES GALERIES DE LA CAPITALE, 
JUSQU’AU 24 SEPTEMBRE 1988.

Petits et grands seront fascinés par ce voyage intersidéral proposé par 
Lego"" ". Sputnik I, Vostok, Eagle, Ariane et la navette spaciale Colombia 
sont réunis pour le voyage le plus fantastique auquel on puisse rêver. Il a 
fallu plus de 5000 heures de travail aux concepteurs du Danemark pour 
réaliser ce merveilleux rêve.
Chaque modèle exposé a été construit à l’échelle et comporte plus d un 
million de pièces Lego'” <>. Les tout-petits pourront s’amuser follement 
dans le "carré de sable" rempli de milliers de pieces Duplo Lego'” 
conçues pour les petites mains agiles.

nades produisant des éclairs aveu­
glants, ont réussi à stopper la voitu­
re des criminels sur une autoroute. 
Les deux voleurs et leur complice, 
une femme, ont été légèrement 
blessés.

Au total, trois personnes, deux 
otages et un policier, ont trouvé la 
mort dans la macabre odyssée.

C’est sur l’autoroute Cologne- 
Francfort, à hauteur de Bonn, que 
les unités spéciales de la police ont 
intercepté la puissante BMW daris 
laquelle avaient pris place les deux 
ravisseurs, leur complice féminine 
et les deux derniers otages.

Les deux gangsters de 31 et 32 
ans, dont l’un est un dangereux 
repris de justice et l’autre est décrit 
par la police comme psychopathe, 
avaient abattu mercredi soir de 
sang-froid un jeune Italien de 15 
ans, l’un des passagers de l’autobus 
de Brème que les voleurs avaient 
d’abord détourné.

En outre, un policier de 31 ans a 
été tué et un autre grièvement 
blessé dans un accident de la route, 
alors qu’ils pourchassaient l’autobus 
aux Pays-Bas.
Auto contre otages

Dans la nuit, l’autobus avait fran­
chi la frontière germano-néerlan­
daise et les deux malfaiteurs avaient 
libéré la plupart des 25 otages kid­
nappés à Brème, à l’exception de 
deux femmes. Ils étaient alors reve­
nus en RFA dans une BMW 735 que 
la police leur avait fournie en 
échange de la libération des 23 
otages.

L’affaire avait commence mardi 
matin par un banal hold-up raté, 
dans la petite ville de Gladbeck. 
dans la Ruhr.

Médias critiqués
Par ailleurs, l’attitude des médias 

ouest-allemands a été vivement cri­
tiquée. Les milieux conservareurs 
en RFA leur ont reproché leur trop 
grande complaisance envers les 
bandits, dont les spectaculaires 
interviews, à Brème mercredi soir 
puis à Cologne hier, ont été diffu­
sées en direct par les radios et les 
télévisions.#

FÔRFÂIT GOLF
à St-Jean-Port-Joll

2 nuits, 2 deieuners, 2 soupers, une partie de 
goH 18 trous au Club de goll Trois Saumons

99*/ P P en occ double

FORFAIT DÉTENTE/SANTÉ
2 nuits. 6 repas un bam aux algues mannes et 
un enveloppement d algues ou un massage

165*/ P p en occ double 

Forfaits de 3 à 7 jours disponibles.

MOTEL AUBERT de GASPE
(1 r^eur# a# Ou*t>»c)

Rés.! 1-418-598-3311

S.\TISF.\CT4()N (;,\K.\NTIi:: ON l’El T S’Y FIER!

WS4 aie

QUILLES
Vous jouez ou vous voulez 
jouer aux petites quilles? 
Nous sommes à compléter 
nos ligues automne-hiver. 
Appelez-nous sans tarder. 

Places limitées 
648-6302

AVIS AUX LIGUES
Quelques bonnes places encore 
disponibles pour l'aulomne

! SALON DE QUILLES 
CENTRE-VILLE

! HAUOU MAIL/648-6302
I (r>ouv#M# s«ctioo (Jü Mail 
I #n naui Ou Metro)
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■ Refus SANTA BARBARA. 
Californie (AFP) • La Maison-Blan­
che a annonce hier qu’elle refuserait 
de fournir au Congres des informa­
tions secretes portant sur le general 
Manuel Antonio Nonega, l'homme 
fort de Panama. Le depanement de 
la Justice, qui avait étudié la deman­
de du General Accountmg Office 
(GAO), organe de contrôle du 
Congres, vient de conclure que le 
sujet sur lequel portait cette deman­
de « outrepassait la competence du 
GAO », a indique hier a Santa Bar­
bara Marlin Fitzi^ater, porte-parole 
de la présidence. Les enquêteurs du 
GAO veulent etudier quelles 
consequences ont sur la politique 
extérieure des Etats-Unis les infor­
mations sur le trafic de drogue four­
nies par des responsables etrangers. 
Le general Noriega a fourni pen­
dant des années de telles informa­
tions à Washington. Le New York 
Times avait révélé hier que la Mai­
son-Blanche avait donne ordre au 
departement d’Etat, au departement 
de la Défense et à la CIA de refuser 
de donner au GAO les informations 
qu’il demandait sur les possibles ac­
tivités illégales de Noriega.

■ Analphabètes Bei-
11 y

La crise s’étend en Pologne
♦ VARSOVIE (.AP.AFP) - U 

contestation des travailleurs po­
lonais s'est étendue hier à d’au­
tres mines de charbon ainsi 
qu’aux operations portuaires et 
les transports en commun de 
Szczecin, ont indique des diri­
geants svmdicaav

Comme dans les autres centres 
de contestanon, les grévistes re­
clament la legalisation du svmdicat 
interdit Solidante. des hausses sa- 
lanales et de meilleures condi- 
bons de travail.

Lech Walesa, le president du 
svmdicat interdit, a déclare hier 
qu'il donnait son appui total aux 
grévistes dont le nombre ne cesse 
de croître au fil des jours. Walesa 
a estime que le recours à la grève

constiuiait désormais la «seule 
methixie » de combat pour obliger 
le pouvoir à entreprendre de 
«ventables» reformes.

Le chef de Solidanté n’a pas 
menage ses critiques à l’egard du 
regime du general W’ojciech Jaru- 
zelski, l’accusant de faire montre 

d’egoisme et de cécité » face à la 
« situanon catastrophique »

La première grevé a éclaté lun­
di soir quand des travailleurs ont 
occufie la mine de charbon Mani­
fest üpcowy, près de la ville de 
Jastrzebie Les negoaations entre­
prises mercredi entre ces ^- 
vistes et la direction de la mine 
ont été rompues, a annoncé hier 
l’agence de presse polonaise PAP 

Mais c’est surtout à Szczecin.

dans le nord-ouest de la Pologne, 
que la contestation s’est considé­
rablement amplifiée hier Plus de 
3,000 débardeurs de ce port ont 
cesse le travail et ont ete ensuite 
imite par les débardeurs de l’autre 
port ^ la region. Swmoujsae 

A Szczecin, les 600 conduc­
teurs d’autobus et les mecaruaens 
de la Société des transports en 
commun se sont egalement mis 
en grève hier à l'aube

Le pouvoir polonais a déjà ré­
pondu négativement aux do­
léances des ouvriers

Ce matin, le mouvement de 
grève pourrait s’étendre aux 
chantiers navals de Gdansk et de 
Szczecin, selon des dingeants 
syndicaux •

Liban
Pas de quorum, 
pas de président

Israël interdit les comités palestiniens

jing (AP) - 11 y a actuellement 884 
millions de personnes de plus de 15 
ans qui ne savent ni bre ni écrire, 
selon un rapport de l’UNESCO, l’or­
ganisation des Nations unies pour 
l'éducation, les sciences et la cultu­
re. Selon le rapport rendu public à 
Harbin, dans le nord-est de la Chi­
ne, environ 220 millions de Chinois, 
soit un sur cinq, sont illettrés sur 
une population totale d’un peu plus 
d’un milliard. La population mon­
diale est estimée à environ cinq mil­
liards. Sur le nombre total des illet­
trés ou semi-alphabétisés en Chine, 
plus de 70 pour 100 sont des 
femmes.
■ Feu jaune Managua
(APAFT’) - Le gouvernement sandi- 
niste a autorise hier la reprise des 
émissions de Radio Catolica, la ra­
dio de l’église catholique au Nicara­
gua. mais la station ne pourra pas, 
pour le moment, diffuser des bulle­
tins d'information. Le ministère de 
l'Intérieur avait ordonné la fermetu­
re de la station le 11 juillet dernier, 
l’accusant de la faire de la propa­
gande contre-révolutionnaire. Le 
cardinal Miguel Obando, archevê­
que de Managua et les partis d’op­
position avaient réclamé la levée de 
l’interdiction qu’ils qualifiaient 
d’arbitraire.
■ Réfugié WASHINGTON 
(AFP) - Le plus jeune frère du presi­
dent afghan NajibuUah. Siddiqullah 
Rahi, est arrivé avec sa famille aux 
Etats-Unis où il a reçu l’asile politi­
que, a indiqué hier un responsable 
du gouvernement américain. Siddi­
qullah, sa femme Soraya et leurs 
deux enfants sont arrivés mercredi 
venant de Francfort, a précisé ce 
responsable qui a requis l’anony­
mat. sans révéler où ils se trou­
vaient. Siddiqullah avait fait défec­
tion en novembre dernier en 
Afghanistan pour rejoindre les 
rangs des rebelles et était arrivé au 
Pal^an la semaine dernière avec 
sa famille.
■ Calvitie Washington
(AP) - Les autorités fédérales améri­
caines ont approuvé pour la premiè­
re fois un produit contre la calvité, le 
minoxidil, déjà commerciali.sé sous 
le nom de Rogaine dans 45 pays, 
dont le Canada. Fabriqué par la so­
ciété américaine Upjohn, il s’agit 
d’un liquide qui doit être appliqué 
deux fois par jour sur la zone du 
cuir chevelu affectée. Selon les 
tests, le Rogaine est surtout efficace 
chez les hommes dont la calvitie est 
encore naissante, et les premiers ef­
fets ne sont visibles qu’au bout de 
plusieurs mois. Il n’a par ailleurs au­
cun effet chez une personne deve­
nue totalement chauve.
■ L’AFN MOSCOU (AP)-Un 
groupie de 12 zoologues soviétiques 
va prochainement partir pour une 
expédition en Sibérie afin de retrou­
ver la trace de « l’Abominable 
Femme des Neiges » (AF^N), qui fait 
l’objet d’une legende encore tenace 
dans l’imagination de nombreux so­
viétiques. Selon le quotidien Sotsia- 
li.sticheskaya Industriya. les savants 
vont fouiller la region de Tyumen, la 
ou un groupie de touristes a dLsparu 
il y a un an, avec un autre chercheur 
qui enquêtait déjà sur l'AFTiJ. En 
mars dernier, un explorateur 
mongol avait affirme avoir fait un 
moulage du pied de la créature et 
même pris une photo de l'AFN tran­
quillement assise sur un rocher.

♦ JERLS.ALFIM (AFP.AP) • Is­
rael a annonce hier que les «co­
mités populaires » palestiniens des 
territoires occupes étaient desor 
mais illégaux et que tout Palesti­
nien qui continuait d’en faire 
partie ou contribuait à les mainte­
nir serait traduit devant la justice.

Selon la radio israélienne, une 
peine de 10 ans de prison serait im­
posée aux piersonnes qui seraient 
arrêtée dans le cadre de cette mesu­
re qui vise à contrer l’influence de 
ces comités qui animent la contesta­
tion dans les territoures occupiés.

« Grâce à cette mesure, nous dis­

posons maintenant d'un outil juridi­
que plus commode pxiur nous atta­
quer à ces comités populaires 
locaux, arrêter leurs dirigeants, les 
juger et eventuellement les expul­
ser », a déclaré le ministre de la Dé­
fense Yitzhak Rabm.

Selon un communiqué du minis­
tère de la Défense, ces comités 
avaient été créés piar des militants 
«d’organisations terroristes et sont 
(Jiriges, contrôles et finances piar ces 
oiganisations »

Report
Par ailleurs, les autontes mili­

taires israebennes ont deade de 
reporter au 1er octobre la date de la 
rentrée scolaire dans les etablisse­
ments des territoires occupes, initia­
lement prevue le 1er septembre.

Des sources militaires israé­
liennes ont également indique que 
les universités pialestiniennes reste­
ront pour leur part, fermas «jas- 
qu’à nouvel ordre » “

♦ BFNROITM (.\P,\FT) - L'e- 
lection d’un nouveau president du 
Liban n'a pu avoir lieu, hier, faute 
de quorum au Parlement en raison 
du bovaittage du scrutin organise 
piar le camp chrétien afin d’empé- 
cher l'arrivee au pMiuvoir du Sulei­
man Eranjieh. un allie des Ssiiens.

Maigre t'être rebuffade. Franjieh 
a fait savoir hier star qu’il mainte­
nait sa candidature

Le Parlement bbanais compite 99 
sièges. Mais la guerre civile ayant 
empiêche des elections depuis 1972, 
les 76 depnites alors elas et enœre 
vivants avaient ete appieles à se reu­
nir pxiur tnniver un sucivs.seur .i 
/Vnine Gemayel dont le mandat de 
SIX ans. qui ne peut être renouvelé 
selon la constitution, prend fin le 23 
.septembre

Seulement 38 des 76 parlemen- 
taia's se sont rendus au Palais Man- 
sour, siège de la Chambre des de­
putes. Le quorum requts était de 51 
parlementaires.

Sur les 38 presents, deux seule­
ment venaient du secteur chrétien 
contriile par l’armee bbanause et la 
milice des Forces libanaises (FT.), 
alors que les autres sont venus des

regions contrôlées par l’armee 
NVTienne
Candidature maintenue

C est piar l'enta'mise de son fils 
Robert que Franjieh a annona' qu’il 
mamtenait sa candidature. » Le quo­
rum n’a pias ete atteint a cause des 
pressioas. cvntraia's aux pratiques 
demiXTatiques, exerrees sur les de­
putes » , a dit notamment le fil de 
^lui qui. lors de stm mandai cxim- 
me president, avait invite les 
frnupx's syriennes sur le temtoia* 
libanais

Pour sa part, Samir Geagea. le 
chef de la milice chrétienne des For­
ces lihanai-st's, a répliqué en dtvla- 
rant que les forces pxilitiques du 
camp chrétien bbanaus allaient desi­
gner un candidat « mixlere » a la 
presidcnce

Geagea a ajoute qu’il .souhait la 
candidature d’un civil, écartant ainsi 
celle du general Michel Aoun, com­
mandant en chef de l’armee 
libanaise

Selon la consitution libanaise, le 
president du pavn doit être un chré­
tien maronite •

Bientôt
à Place Ste-FoY

LACOSTE
Boutique

àientôt
Place Sie-Foy

SPOÇl.

bvArneric^
de rentrée

'WaU d’EATON.i
principa'e a

Tirage du 88'08i17

V/oui pouvez 
miter jusqu i 

c Æ 20 h le mercredi 
P» et le tamedi

5 32 34 40 45 47 
15No complementaire ________ _—

GAGNANTS LOTS 
676 1 4 470 044,90$
5/6 + 13 65 909,40$
5/6 257 2 549.50$
4/6 12394 101,60$
3/b 253848 10,00$

VENTES totales 16 841 366,00$
PROCHAIN GROS LOT 88-08-20 
(APPROXIMATIF!: 2 000 000,00$

Lri modentH d erKsHtemeni de» Wlleti gtgnêntt p»r«loe^
CM de dlipame entre cette llite et la title officielle, cette demiere a priorité

A LA FOLIE

J’adore le nouveau 
blazer court bien épaulé 
5 a 13. en marine, taupe 
ou noir, 125S 
Le pantalon à carreaux, 
élastique large noir 
servant de taille, 5 à 13. 
en rouge ou blackwatch, 54S 
Le chemisier blanc a contrastes 
rouges, forêt ou marine. 48S 
Le sac noir façon caoutchouc, 
a toutes épreuves avec ses 
boutons pression i^aunes. rouges 
ou turquoises, 60S 
Le béret. 11S

"Pour toutes les femmes qui sont en vous
i L .7

‘24v*yx,4- 1 î' U! i
PLACE LAURIER PLACE FLEUR DE LYS GALERIES CHAGNON MAIL CENTRE-VILLE COMMANDES TELEPHONIQUES 529-0911
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Réforme des 
salaires et des 
prix en Chine

♦ BIJJING (RIITIK) • di- 
ngpanLs de la Chine ont appriMJve 
un plan quinquennal \isanl a re­
former en pnrfondeur le syMeme 
d€*s prix et des salaiit^s. a aniKinee 
hier l’agence Chine nouvelle.

Üaas une depéche comportant 
un rKimbre inhabituel de reaseigne- 
ments. l'ageno- dit que le plan a ete 
approuve lors d un«‘ reunion de trois 
jours du bureau politique du Parti 
communiste chinois pri*sidee par le 
chef du parti Zhao Ziyang et ayant 
pris fin mercredi

Les détails du plan, «luvrant la 
pencxie allant de lîWîf à 1993 n’ont 
pas etc communiques, l.’agence 
precise neanmoins que « l’objectif 
est de traasformer le sv’stème de de 
façon à ce que l'Ftat pui.s.se peu-a- 
peu contrôler le marche et le mar­
che guider les entreprises h.

Le programme vxse a lutter con­
tre l’inflation dont le taux annuel 
atteint maintenant 13 pour 1(X). Au 
nombre des mesures envisagées, il 
y a l elimination de plusieurs tra­
vaux publics d envergua* •

Quebec, Le Soleil, vendreoi 19 août 1988
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Le Pakistan écarte la 
thèse d’un accident

Le president Intérimaire du Pakistan Ishaq Khan s'est rendu signer, hier, 
le registre de condoléances a l’ambassade des Etats-Unis d’Islamabad. 
L’ambassadeur américain Arnold Raphel était au nombre des 30 
personnes tuees dans la destruction de l'avion du président Zia.

♦ ISLAMABAD (ReuterAP.- 
AfT) • Les autorités pakistanaises 
croient qu’une bombe ou un missi­
le a détruit l’avion dans lequel ont 
péri le dirigeant du pays, le gerte- 
ral Mohammad Zia ul-Haq et 29 
autres personnes, a déclaré hier le 
ministre de llnformation □lahi 
Bakhsh Soomro.

L’avion du président Zia, qui a 
dirige le Pakistan d’une main de fer 
au cours des 11 dernières années, 
s’est écrasé mercredi près de la 
frontière avec l’Inde, dans le sud-est 
du Pakistan

Sa dépouillé, dégagée hier des 
débris, a été ramenée à Islamabad, 
la capitale, dans un modeste cer­
cueil de bois recouvert du drapeau 
jsakistanais

Le ministre Soomro a dit que 
l’enquête menait a penser que l’a­
vion, un Hercules C-130 de fabrica­
tion amencaine. avait été abattu par

un missile sol-air ou gravement en­
dommage par une bombe dissimu­
lée a bord

« Quoi d’autre aurait pu se pas­
ser? ». a demande le ministre à des 
journalistes a l’aéroport d’Islama­
bad. « Le C-130 est l ’un des avions 
les plus sûrs au monde. D peut 
même se poser quand ses moteurs 
sont arrêtes», a ajoute le ministre

Des témoins de la tragédie ont 
raconté avoir vu le C-130 tourner 
deux fois autour de leur village puis 
entendu deux fortes explosions à 
cinq minutes d’intervalle.

Dans l'attente des funérailles du 
président Zia, demain, le calme ré­
gnait hier au Pakistan.

Asiam Khattak, le ministre qui 
préside le gouvernement intér­
imaire. a déclaré hier devant le Sé­
nat que l’explosion et l’écrasement 
de l’avion présidentiel avaient dû

être prov oques par « un sabotage »

L’Inde et le regime pro-sovieti- 
que afghan reviennent souvent dans 
les conversations des responsables 
pakistanais comme les deux puis­
sances régionales ayant pu tremper 
dans un tel attentat

Sabotage
Le president par intérim Ishaq 

Khan avait declare mercredi .wir 
dans un discours radiotélévisé à la 
nation qu’il n’excluait pas la thèse 
d’un sabotage.

L’enterrement du général Zia se 
déroulera demain dans la capitale, à 
la grande mosquée Faisal. Plusieurs 
chefs d’Etat, dont le roi de Jordanie, 
les presidents de l’Inde, du Bangla­
desh. de la Turquie et des Maldh’es 
sont déjà attendus à Islamabad ainsi 
que le secretaire d’Etat américain 
George Shultz et de nombreux mi­
nistres des Affaires étrangères.»
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suie Mardi Gras
rouleau jumbo 100 feuilles 
(22.8 cm X 27.9 cm)
(limite de 2 par client) SPECIAL

Laurentien
paquet 6e 24
(limite de 2 par client)

SPECIAL
en sac de 8 kg de marque
Woolcrest 
prix courant: 7.96

SPÉCIAL
“vitre plus”
bouteille de 900 ml 
recharge ,

SPECIAL
en velours côtelé
pour garçons et filles de 4 à 6x 
choix de couleurs

prix courant 8.86
SPÉCIAL

pizza garnie
9 pouces
(limite de 3 par client)

SPECIAL

boîte à lunch
avec bouteille 
choix de couleurs
prix courant 7.97

SPÉCIAL

Des bas prix...et tellement plus à découvrir!
y /.
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